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PemiBBi que U terre percMirt «on orbitr «oniH lIc, H «e cietrloppc i *4 «urface 
une frrie de pb^imroer que le rriour pûrioiliqiK' «le« uiwus ramène règalièrr- 
mciit dao« )e Bùne orire. Cn |di(iMtoiènr«, pri< îiHÜriducnrmem, tmt ocrupc 
<?)»m>4trwr4 de iou« lr« trnqw; mjH on » ((rtièrakmml de 1er 

èludkr djo« leur m«eml4e , et de rberrher i Muîr 1e« loi* «le déiwinUiiee et 
de corriHalwfl qui exHlrot mire euT Le« pba»(.*« de t’cxBlmre du mutmlrc 
pitceron, «lu pltt> elt^if îotcrle «tnt lî^ lut plui«e* de Texislencr dt> U |dan1e 
qni k iMmrrit; crue piaule elle ai^e, dao* «ea «Iriekqipeoaeal «tierrutf, e«t eo 
quelque sorte le produit «ie toutes ks amdiCrations aotdrieuret du sol el de 
raitaospbérc. Ce serait tm« étude htea ioiémunte que relie qui embrasserait i 
la fois tous le* jdicnoaM-oes pério«liques,soît diurnes, soilonnMWj; elle (nrmeriit 
1 elle «eule uoe sdeocu aussi étendue qulnslrueiive. 

C'est «urtout par U timuUttnéUi tf’ufasrrvatiocis failrc pir un (jrand nombre 
de {winti, que m recberrbet |>eu*ent prendre iiii baiii dq;ré d*ini|M>rtanre. l'ne 
seule plante étudiée atec soiu nous présenterait déji les reii*ei}{iiemeuit les plus 
inlrmsanK Ou pourrait irueer à la surrare du nl"be 1rs ligises aptuhronéyuea 
|HMir sa fentllaisoQ, sa Aoraisnn, sa rruriificalMMi, etc. Le lilas, par rsrnsple, 
SyHnffii cu/pnrk, itrurit dans les eniîrosis de ftrusriles, le I'* nui; l'iMi |»rul 
ronmiNr à la surface de la terre une ligne sor laqitelle la Roeaisou «le rtt arliosie 
w fait i la Diémr époque, cocu me aussi des ligne* |tour lesquelles la Rneaisou e«t 
avancée ou retardée de dîi, de vingt «ni «le trente jostes. Ci** lignes alors seront - 
elles éqiiHilsiaolrs?.4uronl-4'lles des anakqpes avec les ligues isolbenor*? (tuelles 
vTfsnt les «lépmdanires qui eiisirrnot rsirc elles *? D'une autre |vart, ItH lignes 
tson/Aéaéfurs ou de floraison simultawT, auront-HIcs un parallélisme avec les 
Iqpses reblises i b reuillaMOn, ou à d'autres phases bien prononcées dans Ir 
désrioppeinrnt de l'imCsiduTOii conçoit , |>ar exemple, que, prnJaut que le iibs 
coomrn«v é fleurir i BruxeUes le 1** oui, il existe encore uise série de Isrus vers 
Ir nor«l où cet arbuste pousse seuleraenl ses feuillet ; «>e, b ligne qui passe |ur ces 
lieux a>t>«Ue des rapports avec U ligne «scmiAùfque qxu rormpisiHl à la même 
époqtsr ? On peut w ilenumler rneere si les liens |wur lru|wls U feuillaison a 
lieu le noHitL' jour, auront ausai b floraison et b fiwtlfiralion le même jour : en 
voit dvji, es s'en teiuitl même aux «lomuîes les |ilas slffl|4i‘s,flonü*ien de rappris 
i‘br«Dmii oirictix pexnreot être «léduils d*uo sjrstèmc iTobsers alions siraullaoées, 

* Il e*l pru de nsiiiralistes <|iu ■'aient reeueilli des olinenalieii» sur le* pkviwménes 

^rituliqiH^; nui* la plupart de leurs Irasaus , entrepris isolrnsc^t , Mfiaii'Nl à peu 
per* t*ns uliitte pour le luit que mus «oulfiivs aUeindra. Le* divers rafrndrür* «t 
A«iriti|eu de Flore «<al été formés d'apres de* travaux {«iraux ou qu«« fait* a de* 
e|io«|ue* diflcmleset dan» de* eireonslaneif* itMit à bit disAMiililaltW, «ve pouvaient 
cire eomparés entre eux, ni présenter re ik’gvc d'exarlil««lr qu'iw est en dn>U de 
ikaunder aujourd'hui aux arienres d'oliamatMin. L'illustre Linné soûlait toute l'uti 
Ida qu'un peut rettree de rodwfrW* swiuhaisre* «ur le cnfra«frs'«u- de Flore . et il était 
d’avis «pM, si fesi en faisail en difléreals pus* , Wur fsiinpnrDi*4Mi *erait siùsta d'avau- 
Isfe* aaasi nauveaax qu'imprévus. <lr, c’eut cello idée du eéirhrv naturaliste Buédon 
q** BM* * oudrioBs voir réaliser. Les ÉtateL'nis d'Amérique se«tl>l«*il être le pays qui 
a le plus fixé tan attenlioo »«ir vu pareil système d'obaers stson* sianlUnées t le» rap- 
part» aanuals des régenu de l'uBitorvilé des KtaU de Tlaw-TcHv , imprimés ■ Albany, 
contiruneal habîluellenMit les obsarvalioat «fuae treulaÎM de places sur h floraison 
•I I» fruciifiralian de quelques ptentet , sur las patMges d'oisaaux v«)a|eurs et sur 


éubli sur une grsntle «Vlirite. phcoooêoM rebiift au règne animal, cciti 
partieulkrcoieiii qui concernent le* migralsons d<» oieraux tnvageurt, n'offri* 
raient pas de* rèsullits moins remarquabici. 

l.r« pbrnomènes |iéiiot]iques prwent t'ire partagés en deux grandes classes : les 
uns ap|*anirnisent aux «etenre* physiques et satiirellm; les autres scioi pint&t du 
ibmiamc de b statîaiqur et cvinrmicnl l'homme, sivant au mitku «le Tétât social; 
car b sncùfté elle même , avec ses icmlanees A se souaraire k jdui possible aux 
lois naturrllcs, n'a pu «kkipperi cette périodicité qui nous oectipe. 

Les idtéfiomeoes {tériodiques naturrU sont en géniral indépriubnis drt 
ntèoes périodiques aoefouf ; mai» il n'en est j>as de même «le crux«ei i l'égard «{ex 
p re m iers. Ge serait dorsc avoir fait uo |ririnier j>ai sur ce Irrrain si peu défriché, 
el qui semMc promettre tant aux Iravatix de ceux vjni «auroni Tetploiier, que 
«l’avoir commencé l’cUide simultanée «le tous les phénomèops {krioiliques qui* te 
ratlaehcol aux scieoct's physiques et natiirellrs. 

Ces demim pliéouiu«o<4 eox-u»énHS se diviseot en plusieurs ctaisci, cl leur 
étmle prévuppiuc une eounaisunce avser approfondie vks phénomt-nes raéléora* 
logw|u«** dont ils «lé|»en<lenl prinripakmenl. Aiiui n'e*t-ce pat sans raison que 
m«?t4Hirolo};ie a dû premlre rinilialive et commencer cette série «le recJiertbes con* 
linuex, aiixqiH'lli** devroiil désormais n' livrer li'S olivenalrurs«]ui a«pircnt reek 
irmcDt i suiv-r« la nature dans toutes ses lois (Torganisaliou rt de dêseloppererui. 

t'cpendanl la méiéorologk, malgré sr* travaux peiuétérantt, n'a pu reco»- 
naître juvpi'A présent que Tétât moyen des dUlereou élémriits scicnliriquex 
relatifs a ratmMpbère, et les limites daut lesquelles c«*i éléments peuvent varier 
en raison «1rs climats et «kx saisons. Il faut qu'i-Me-méme continue u mirtbe 
|iaratlèkment aver Tétude qu’il s'agit de faire, et que, pour diriger DOX jage» 
menu Hir les résultats observés , elle nous montre, à chaque pas, xi Icx iuflutncrx 
atnioqihériqncs sont i Tétât noitnal, eu bien xi Hlcs Duaifcstcal «les anomaliex. 

I 4 * «lésir «le me livrrr, sur une échelle un peu étendue , à Tétinlr «}<^ pfaéûoaènex 
pérMMii(|ues m'asait porté A jvrvrr plusirurs mante nationaux et étrangers, «k 
m'aider de leurs lumières et de leurs olMcnaiuMix *. L'accueil favorable qui a 
été fait A mes ikmaiwli^*, m'a penuia de croire que je ne m'éuU pas trompé sur 
Timpnriaace <fr« rrrlicrcbcs projetées; je vix même qu'il serait |ios»ilik de tum. 
jiarer ainsi ooirr rtimat A ceux des pays votiinx, par des observations directes 

«Taiilres pheniMuene* naturel*, tta cottfost qvi'tl serait inp»s*«b1t île ester ici tous ks 
travaux de ce |^rr qui «ni été «alrepri* sulérkurrioent dans ]pt «lilrrenls pays. 

* De* etemple* de rerberebc* anak>|nie( ont été donnés |*ar UN. de Rumboldt , k 
docteur Youup , Srluww. rte., ra r« qui iriinrerne les ligu» limite* pour U rultur* de 
Il ««ine, de» olivier», cU., dan» leur* rapports avoc les li|iies iaatheraie». 

^ Le* ubsersalitNis sor la fioeaisoa «ni été eoa»cncncèe* en lUXO, dan* le jardin de 
rtt|i»er«ato«re royal de Bruxrllr*. Le* révoltât» obtenu» en 1830 rt 1840 ont été impek 
me» à b suite des obtert alieo» sur la méteorulagie et «ur le naafselisae et k» tempéra- 
ture» de la Icere en tntO, «Lan» la tome \IV «k» JfenMiiriu d* F A*oiUmit r o y /e. Ca 
tait aol commence k* observations kimullanêc» auxqoplle* ool prit part XM. &iekx , 
Caatraino «I I. bwnhalaer, à Cand; Marient, à Lourab; Morren, T. DrtiRe et de 
Selys-LaofTbampa , à Liéfe; Robja» al le docteur Gaalone, à BnixeRei. 

Co ayatéme «l'ohaenatiom a pria depni» un nouvenu «lêselopptment, et s'esi étendu 
au deU dc« rronliérc» de U Belfique. Les nouveaux ob»ervaleur» oui «lé; MM. Van 
BetiesJen, Schuana, De Spoelherg, DcWoe et Mève, à Louvab; Caleotli, Gluge «t 


Diÿiilzed by Googl 


. MW M>k4.v«M*«tiruu» 1 ^ 1 » |> 01 ir 1 UllMlf iTolK 

MrtaliaiK qui pflr(erai«nl «ir d'autreinprm; msUreirrapcMir noci»a>Hin’r dc4 
poinl« de ronpaniton ou «W repère, auinur dr<u]»el« lei autref obMT»atiofi» 
▼ieiMlropC ac cnonlonuer sam {teior-. L'appel que imi< (aiwms ne «era probaWe- 
meni entemlii que par de* obierrateun iao(é«, et il rM impouible qu*tl« fa^ienl 
marrbrr de frnoi tosiM le» drmaoik« qiK noiu fattoni sur W |d)èiM>mèoea p/rio- 
dtqun ; inaji sib déùreot ae lisivf à dn traraui de détail que nous imhm bonw- 
rons i îodii|t»rr, ils uurool an moins quels sont lea potols d'oû ils doiseol partir 
pour rester dani le eadre du STstètnc féndralement adopté. 

MHionoi.4K.ia; rt t>«TSioiR oit ci.OU. -> Pour eeui qui désirent 
birc une étude approfundie de la météorologie et de U pti^sUpac du globe, et 
apprécier soigneusemrni ton* les rbangemenU pèrio^ques que préaeotent ces 
dent bram-bes de nos eoimatsaascrs, ib devront oéeeuairement recourir au 
rapport spécial qui a été publié wr cet objet par un comilë île la Société royale 
de Lnodres *. Nais les obsenatioM demandéM sont si nombreuaca et ai tati' 
gaotcs, elles etigreit te rooconrs dt tant d* perionn««,qu'î] n*a guère été possible 
do Iroinrer phis de quatre i cinq observatoires eu Europe où on 1rs eiécule 
dans toute leur étrodoe. Il s'agit, en effet, d’oInerTer, t|e drn\ eu dou\ beores, 
nuit et jour; et méuse, i une époque dètemioce de rbatpie nsnis, d'obser- 
rer 1rs iostrumeois magnétiques d'une aunière ronlinue pradani vingt-quatre 
heures. Ueureiitement pour notre plan, des ohomalions aussi pénible» »o 
sont pas nécessaires est ce qui concerne les seiruces naturelles; noire but est de 
porttT notre attention bien pin» sur les variation» annueélrs que Mirlrsvarialions 
diwmrr, qui pourront à leur tour former l'objtt d'éiNdes tpcrialcset simul lacées. 

L'appi'l que nous faisons ici, s’adressant surtout aut naturalistes, aom avons 
dû , afin de or pas fatiguer le« obsenatenrs par trop d'eaigeuce , resirrioiire nos 

Tinrent, à Brusettn; Erédceicq , Spae et J.-B. BUnequnert, a Gand; Fontrr, i Bragr»; 
Mac LecI , à Ostrodei .‘Wittotè, à Ae«en;Ed. Bi^nrquaerl , a Turnlveut ; Vu Oveii , 
à fP-Tremd; Bprinf , * Lièf » ; Gkn;«, à Waremo»»; fU>watqu«, k L*é|e et i Staielnt: 
CennJt , Huma* ri Lriqaoy, à Ttrtou; tlnbant , Barh et Brltvnrk , ■ Nanar; !>• 
CaBB« et Düreau d» U Malle , i Perl» ; Rohrrt , i MeuJen ; HArqoeoaurel et BetHiitl , 
s Vali»pne»iCr*<)kai»,n Ludrei; MorrauH Flurot.â Dijo»;LrtctNHiilet,à Stra»bour|; 
Bravai», à Ljoo; tl’H<i«l>rev Fîrmsi, à AU»; Vais, a Marvedle; Coata, i Staples; 
Scherer. Cuaitte BuMdani, Eaeverini «t Cidla dans I* Parmesan ; Zasiledesrbi , à Voniic ; 
t>fl rierre, WatlaanB*, Cbavannes et EspérandicH, dan» le rnnliM de Vaud; Ziliner, 
i Salabnur§; daManiias, Lcsnaler, Scbnitd , Erbard «1 Seilr , i Mnnieli; Bet» ,à An- 
la-QiapelIc; 8rrnneke,é Jever, Grand-Buebé «rOMenlmoi^; I1e»sel Dohm , âSt«l1iu; 
Kupifer H Bneniiniu en Rnuiie; Jeoyns et Birl dans le Combridfesliirc; Cowli dans 
le CnrnoBaiUM; MarLwatI dan» le p*»s de GalW; HrMin, à MakerslAun , Écosse; 
Tan Hall, è CroiÛAUUe; Breilustrin, i f'trerht: Branta, à DricnUr; Startnp, à 
l.erli«w, Gh#Mk; Mariuiî ran Geffre, ■ Roia-lr-Bue, et U Société il'borlicaltBre d'U- 
trerbl , qui a bien vouIn former te |ioînt central pour les «baceralion* à recimlltr dans 
1* royaume des Pays-Bas , comiua le savant ta*sc*1ler de Mnriiu» a eu robliÿeaare sU 
le faire pour la Bavtêr* et r.llktiiafne en fcnêral. Les numcaiia secours qui ont 
été pmnt» sur U* éiffcreuls points du ftebe, pernMIcnt d'espérer que nous mco»» 
Inenlàt à loétne de tirre las rMuftat» les pins bcurrui (Tuna auoriatio* aussi ètendnr. 
Parmi le» sociétés qui ont promi» leur appui , nous eilcroui en particuUrr rAssoeialien 


sétctcfli au^rssiis de m surtave «le la terre, et Juui le» ImmuIcs uot uoc ca|Hictlé 
isseï grande par rapport à la rapacité du tube. 11 covivieqt <l« placer cei instru- 
tueuts daus une terre setnUable à ndle où croissent le» plantes que l'on obaerve, et 
qui pr«fai«le une Miréace uuîe, abntée de i'arlion directe du aoleîL 11 serait du 
reste iotcreuuol «l'obaerser, roQimc oo le fait «Uu» le jardiu <)« rohscnatojre de 
Bmselles , deux séries «le tbertDomèLrc», roue à raculirr rl l'autre en plein soleil. 
L'heure de t'idMUfrvatioa serait, rmnmc pour le thermomètre exposé à Tair, 
0 luxures «lu tualitt. 

L« baroméfre doit aussi être nbservé au moins ut>e fois par jour et à une heure 
file. L'on aura aoin de suivre »ea eicurskmt inaxfma et mfntHKi ; cbaque obwr- 
vaiion «lu baromètre «lott être arcooipagnée de râodvcation du iberoumiètre de 
nnstnimcBt. 

L'Approuiétrc «loone encore des renscignemenu utiles; oam oo les remplacera 
avaolageusensml par le piycArmnéfre, muios sujet é se déranger, et «bvot les 
iodkationi sont plus sdres. 

La force et la diroctioQ «les rend seront enregistrées seiguetiseiufut , de nafme 
([UC l'staf du rieL Poor imliqoer le ilegré de isv^nif», oo ptuirra représenter un 
cir] entièrement rouvert par laro <t un ciel parfailemeui serein par «<<x; «l'aprè» 
crllr no(aiioo,lcsuombrrs compris mire 0 et 10, ripnnscrool selon leur valeur, 
tous kl états iolrrmédiMres. 

Ln quantités d'mu toenbéo par suite «te |doic, «le grêle ou de nrigr seront 
recaeillics i t'aide d'udoaMtirs, suit iaimrstiatitneiu aprt» la chute, soit i lerusc» 
rives et de 94 m 94 hvum. 

t>n annotera lt!»i(Kimrorage,«le l»rouillird, etc. Ot><Dt à l'état desnn.sgen, on 
emploiera avaDtageusemenl la notation d'Uosvard, 

On o'iosiste pas sur les précautions A prendre dans les obsenaiinns préré- 
«icotesjiinncpcHi que rtmvoyrrpourcct objet ans traités oftlrnaim de physique*. 

britaunique po«r ra»aucrnievit desscîmers, la Heciété d'agriruNitre et de Ixttuvitqise 
d'UlrecM ; la Soetetr féAgrafliiqiie de Berlin; 1a 8«>c»rte cnIonMtkgiqoc «te Stattin; in 
Bnrtélê fialandnise des «ciencr* riablii* n Hcl»isf(fe(s; rAtadenie «m|ieruie de 8'-Pé- 
tmiMury: la Société ân}iéria)e «l<» italuralUle* de Mcmcou; la Société royale dt bota- 
nique de Italiwboone; la Soâeié naturelle H'urtMDliour|{r<ii»e; l'Amoriatio*) l«H»é4iq«M' 
de» «cicnres naturrUrv; la Société «mmI»!»* élaUn- à Lanuixte; la Soritle wétêurolu 
|ique «te Yersailtn; la Soeiélé d'bortirnilure de Slrnxbonrg ; la Rennien «cienlifiqisc 
ilahtnne; l'Associatiou metènroli>gM|ue établie à Florrure; l'|n»iitut national de Wn»- 
hiugtoo et U Secréte idt-lMepliiiiue de Pbi)adel|4>ie. Maïs *oas devuuv uou» »|qtlan«fir 
surtout de ce qu'un dM plu» «lliMlre* roiupatriiH«^ de Linné, Rcracliu», ail porte 
napucre en laveur d* notre etvisade «cirnlifique dans erile même Acmiemie de 
Slœkbolm , où ridée rm a rtc civnçuf pour la pmntrre fois, il s a un »«éele environ. 

I /Itfnirf nf lie CrnHaaiXcr «f fiytût, imfMfrnp mefroraArpy, rSr. , i..onder9. 

rbrr Jelin Taylor, IMO On eonsnllrra ainsi avec fruit les in»1ruelioni rodipée» par 
rAcadèmie royale des *cienrc» de Ean», pour ditfrrenti voyages , cl partirulîeremcnt 
erile* que M. Arago a invéfrés dan» rdanuaire do &urr«« de# Utttfitmin pour tAHâ; 
nom rcroBiHiantierMs eoror» te nonveau recoeti uietearolopiqnr que M. Lamonl publie 
à Munich, auuv le titre Jnoirlrn fwr Jfrteoee/npie uad EnAnaynefinotu. 

* Bn iarfnsclii»» «[«àciaUn ont été puidire» à |'Ob»rrvol<iir* de Bruxelle», pour le» 
ob ne vation» faite» en Belgique dan» le» eeolca d'aprieulinrr et dan* d'aulne vlatiOOH 
du pays asaoeiée» k tt syaletivr d'olmmatio*». 
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Pour W pemMOK* quj (lOammt donner uor aU«PÙon pliu fraude aat pbéno- 
■èoet iibjsiquM, noui recooiouoderoiu Im obaenraiimti de ré^lrictld <tr Tair, 
«tu magD^ti«aie <1^ étoile* ftlanlM, aurore* boréatr*, «te* Irr-mtde* 

menü «te Irrre} orlies «te* tcmpèralaK» <l«**Mmrret , des plante» <*t de* aninun\f 
atmt qoe fanal^ie de* ram et it« Tatr Mai* ee dernier (ratail l'rièmte déjà 
MK» If* auepiee* de M. iHima*, et l’on e«t rn droit d'attendre le* rdMiJiau h» plu* 
ataotaffeuk de Iravam diri0é* par on diimiatc auMÎ diatin^nf. L'apprdcàalioo de 
brfnaoiitd d* himirrr et de riiateor ra%onodr |kar Ir «oteil, aui différente* époque* 
de l'année et aut diiTéreoli iutlanu du jiHir, a peu occupe les pfaji ûrin» , et mé- 
rite encore leur alteoi^. Eo6n , )war t«« ob««rval(nin |dacét sur le* bords «le U 
mer, le* heurrt et le» baoteur* ilei marées formeront iomi l'ot^ d'étude* inté- 
reuante*. 

Aâtiac vécèTar- Les obaervatioQ» reUtires au rèfpte vég«ctal peuvent être 
«Avisagtot sous deua pointa de vue, suivant qu'«dln **a|»p)lqueat â La pérûxie 
annuelle ou bien à b pérîe«le dIurM de* plante*. La période annuelle est l’ttpace 
de temps compris entre «tem retour* «icressifi de* fniilles, «les firnrt et «les fruits; 
b période diurne ramène f’beure du jour où l'acoooiplit l'épaneuiMemeui de <xr> 
iilM* eipèccs de fleurs; car, de même que toute* le* plante* ont de* é|H»qite* (lies 
pour knr feuülanoa et pour leur daraison , «le même certaine* espèce* de planiet 
s'épanuuiMeui et *c fmarat à cerUtiH^ bentc* du jour on de la nuit, et Mas 
doute loujour» aux mêmes beures «l»ii» b même localrié. |.es réatitai* que pré- 
teAleul ces phénomène* sont dM>c du plu» haut iaiérél| oou-seulemejit pour b 
météorolngie . nu» encore pour U géographie botaaîqM. 

Dan* rêtwb «b eus phénniuèMa, le but prioeipal que Ton doit »c proposer, 
c'col de rendre (et oburraliotM comparable*, afin que les résultats qu'eilmi pré- 
molaot sur un point dooaé , panasant être ni* en regard de ceux des autre* c«>i»- 
iréos. Le point essoutiei m gît donc pot dans le grand nombre de plante* aounuse* 
i feaainefi, mai* dan* le rboix des espèces et dans l'identité des coailitiot» coot- 
pmaUe*. C'est peur aueindre c« but qu'oot été tracées le* iutniction* nûraaies * : 

é>b«»rroféona pour la péH»di onnuelie. -> Le premier soin, dans ce* obeer' 
vatioM, cet d’écarter indwUncteciKflt looics k* pbutes aunoellm : en effet, ces 
pbiMc* Irrenl i des époqum souveat très-diffcreotes, suit aut Je temps où eUcs uni 
aeaéai, m sorte que b* imbcatiocis qu'cales fourmraieni oe muraient êtrr coo- 
parabfn ■. 

Cette rootûkraüoo doit aussi faire écarter loi pbntes iNUnnueUet, atieodu 
«pic les ia«ljsHfus qui lèvent tardiTcmeoi rt vers rauloane, sont uécetsaireaieot 
m retaril sur iwn qui lèveut au printemps. ^oQ* n'aitmrtUms d'exception qu'm 
Ùttrof des céréale* d’autumue, telles que le seigb, b froment et forge dliitrr, 
qui se sèment toujours vers b n»«'me époque, et doul les phénomènes de ségéta> 
lioa et de Ibraison nsustitnrnt b point de vue eapiul dm obtervaiions qiimi- 
dicunes, puisqu'ils *« rapportent aux piaules de b (dut grande cullurc. 

D'après ee «{m )Mrc»tl«, les pbnies soumisi» aux observations «bvront être s> 
racmiMi Iq'nctttes. Ces dernière» surtout sont iinportaoi'^», parce qo'elbs sont 
caieu* soumise» é b double c<Knbi»aisou «1rs iBudilicalkiu» j<nM(»)iltértqiir* et Irr- 
rvstrr*, et que, d'une atiire part, elle* (irvtenl mbui que b« |daiiirs vivace» aux 
ob*er«a(inB*re4aU>csi b fniilJaiMun. 

Il itnporle «|t»e b*s )daiile» destinée* à l'ulnersaiiofl quoliijN^aae soient planlirs 
•bpuis uu an au moins, car on sait que b* végétaux tramjdani*** au printeini'S 
|iréMjUcni trop d'incertitude dans les tp«7«|ui» de la ftuilbiMin et «b b flmaiwin, 
ers époque* étant alors sitbordouoécs à la fonnaij<in des raaor*. 

Üaa» le rbnix d» plante* i obsirrver, U faut ésjler «b cttnsprrudrv rrllrs qui, 
Srarivsauttoutcrauuée, ont kirnsé leurs iiuuluci* avant l'hîser, romme le pissenlit, 
bmoiirvu des oi»«!aux {^lti$te met/ro), le séneçon vulgaire, aliendu que ce* 
püolfi n'ool aucune é{M>que fixe, et que leur Ûuraivoo au preoùer pt-iuinnp* n'a 
rien de régulier. 

Il but «gabmeui écarter les pbnies cultivée* qui «lonnenl «bs varvélét par b 
cnUurr, fomme b tulipe de Gesoer , le roaier, b poirier, le cerisier, b tilleul à 
graulrs Irtiinesjrespérieoce démontre que, parmi bs variétésproduites ainsi par 
k vffltv, les unes llrurisM-ul souvent quiiiae jours avant les autres. Pour assurer 

* Üuu» ivwis été aid* partirviîi<*rcuieiil psr M Du Hortirr dan* la réésftMo des lis- 

«truetÎM* pwr le rvfve vrfétaL 

* M Berfma, présidaot de la Soetélè d'borticultur* d'L'trvrht, a fait remarquer 
rrprMlani avec raisan qu'on pourrait «mpleTer atibment b* piaule* aaRudles, mai* 


la vabur comparatite «b la Aoraisou de ce* plante*, il faudrait «loue observer par- 
tout b nM'i&e variété , ee qui est souvent impmaibb. 

Ou «bvra enrnrr rearter le* planles «pn ont de* espèces trop voiÙBM et difflcibs 
à bien distinguer, sau* reb les obamalcurs po«srrairat sonmeure b leur* travaux 
«lot espèce* iii(réreatr*,ce qui tm|Hbherait l'opération gésérab d'étre coaiftaraiirc 

Koftn, if faut écarter lotrtrs le* fleur* «but la préfloraisoo ne pormaltrait pm 
d'indiquer arec «vrtititdc le «omeot de l'rponouMaoBiexit. Tds sont b ro/peaia- 
tAwa, f/fferrbrum, l'^équifegiu , etc. 

C'est «l'apri** ces comMlératiou* «pi'ont été fonné* le* tableaux de* espèees ligua- 
biet pour le* obeu^rvaiian» «paotidirones (roi^s PP- 7 à 1fl|. Dam la fomationdc 
m labbJDX, nui» avons eu pour but d'obtenir uu travail qui puisae servir b b 
fois I la météorologie , k U hounique et à fagricnlture. A cet effet, nous avons 
fait en «orte «b représeetier toute* bt familles de* pbolm européeooes, A l'rxeep- 
(ioo «b edb* qui n'offmvt pas de plautes |wopre» A la culture; relie caeMkltrrntMa 
Ml d’un graïul taiérci au point de sur de la géograidib botauique. Net» y avons 
iolrodurt au**i quelques genre* de fiuirri<|Be scplculrioisab, cultivé* en Europe, 
mainte b Cofnfpa, b rrexfrafanét'u, Ir iVenéaptroium , etc., afin que celte liate 
put««e Hr« iwmlue (s>m|K»nbb avec ceUa dm obscrvaiiom faites aux États-L'oia 
«TAnufriqur. Dan* chaque famille, nous avons indiqué de pr«-frm>re le* r«p*ces 
le* plu* vvlgaim et lc« plus répausioes, et parmi dbs les espècr» dont b» fleur* 
sont b plu* grande* rt b ph» développées. Enfui , nom avons dieisi bs fleur* «b 
manière A iirésriiirr des f*|ièce« qui fleurioveol dan» loo» 1rs mois «b fannée. 

Parmi res pbotes, i! en est q«« uous rccogunaudoos pins spèrialemeoi A f aucA- 
üoo des oUmstrurs, tels sont b migb, b fremaol, b lilas, b bu», eic., ea&a 
tonte* b* apèces les plu* répandue*. 

11 importe «Texaminer soigncuwaicnt fépoqoe où b *eigb, l'oigr et b fromcM 
dliivet nvootrvnt bun épis, cette «louiiée élsat d'un grand intéséi |>oar fagrieuk 
lurt. Dans b Toortu»», e'«st un aiîoiDe de culture qu'on ne coït poâ avril lu 
pa*$rr $ant épù;'ùt*t curseux de «btermioer A qw«db époque ro* céréale* nMO« 
trent l<ur* épâ dan* le* diterm* partie* de la Beigw|uc et de f Europe. 

D'après bdesir exprime parue grand oomhrt d'observ atours, nous aven» Hssaé 
par ordre alphabéUqnc b» plaalc» rroownuiKlées A bur aiteniioa. La lista a été 
augitteutéc de quelque» (daoïc* douvcUm; nuis, d'une autre part, l'Acadcmic a 
réiokide ne coBO|iee«»dre désormais dan» sespuLtUcalMOsque le* plantes indiquée* 
aux ubserratcHrs. Admettre indivlioctrmcnl toutes le* obaervaUoo*, ce •eraiC 
«nromhrt-v b* üemotrt» de i'JcaJémie et rtuiire bs rompaiaivon» A peu pria 
impotsiblei. Tard» que, d'aprè» ta mardve adoptée, b «IcpOMtlkmcal des lisbs 
deiiemtra farile, etl'ou pourra impeimer, eu regard «b chaque plaaie, bs date* 
qui s'^ ra|iporU-ut dan» «.ba«|ue bcalilc. 

A)i«c* avoir cx)k»« b» motifs «pti ont mrvi «b Ita*e A la conbctlos dus tahbaat 
pour les ulioervaiium auauelbs, il nous reste A parbr «b ce «|uî conceni* I* tra- 
vail de folmrvatrnr. 

Liane, qui, b pranit r, rompiit loot b parti qw; Ton pouvait lirer de ta météo- 
rologie a{<plM{uce au irgive vt^irtal, avait indiqué <|uatre termrs «l'oàiservatioai, 
savoir la feuiUaisou , la lltiratvtm , la (ructilbatiua et la d«-fi:aii{a»ou. D'autres 
auirurs uni été plu» loin; il* ont moIiipUc le» détail*. D.ui* uu travail desiioé A 
pmMire un raraetete général, cela us uout parait ni nécessaire, ni uiib; rar, A 
force tJ'mlBvsrr détail* sur détails, b» olNrrvaiioi» resM'uld'etro conparoblH, 
ce qui d«Hl être bur rai artère principal. IW-jà, dans b« (buom<iel.taoé,il «a Ml 
qui ne mkii ap|dicaUle* <|u'A un f»e(tl aotubrt- de végétaux. .Ijusî la Imilbuon ci la 
défe«tiilai»«>n oe pnitrnt guère être dcieriuinèe» que sur le* plante* Uguruse*. Il 
nous parait d«wr «|u’il faut se buinrr aux ijuatre dona«b»»|ue nous veoous «i'iudi- 
qiier, «’ii atiarlunt uu voio pailirulbr A la plu* iin|ioHanie «!■■ imites, trlb qui, 
leub, pourr.iii au ItrMitii »uKrv, la floraixui. .Vous Uissouv A cha«|ue oiiMn ateur 
b soin «l'aniHMrr In {«artirulanir* «(ui lui «m paraiirout diguet. 

Dans forilre «les ubvCMaikm», deux moiies peuveut être nepL»» à», en notant Im 
pUnin d'aprè* bur éialsaovagros hicfi d'après levir état euktvé.Nuua peusootqtie 
b {rretabr o'oflire )a* atvea de mvourret et qu'il ni sujet A trop d'iucerlilnde,ro ca 
qur fcibscTTalcur dntait être astreint A parcourir, rbaipie jour, île* régions très* 
dilTércnirii, A de graudev ilisiauces, e< <)u*il oe serait jaoiais sûr de faire tUM 

«<ti »v aiil U (itècaulba de m «ervir partout de la oicne graine rt d« U J«-pe*rr rn lenO 
b même jour. A va «levnnsub, <)(« ol»4«f«aiM>ivs ont été faite* dan* re «m» eu HuUaaib 
el r» , ea tXiS. — Vovrei b« (AWnaUoiu dm ptwaoMinin fxriodùfvn puldie** 

dnat le» lomcs XVII et XMll des If^iaotm «b fdiwfeMie. 
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?«iue rt «pprécubic p*or l«ut te monAe. Nou» proftftwiot d« cbi»i»lr te ttKMDMU oii, 
par te d«eU>ppciBrnC *te te |*r«Wunte«, te fict »upéri«ire de* pmniere» feuiUe* 
ni 0 MM en contact »♦*« raioio*pèè« et rooitfwnce »* fonction» eiute*. Ij froc- 
tiScaiMO doit m peondw Ion de te dAteceocc du périrarpe pour te» froiu «tehii- 
cmU,et cVsltephM grand notnber;tes fruil» iodcliivenl» u ront noté» lor^in ib 
eerant raamIwteiDcnt |>arrcmM i leur maluritè. Enfin te défeuUlaîioo doit ^ire 
ùiKrite lorsque te cbote de te majeure partie de» fniille» »te Iteande est «perde, bien 
entendu queoe «lui conmoelc* feoilte» ne peut steppliquef qu'au» sente vdgduii» 
%oe«t, en eicluant en outre le* arbm loujour* rrru , dont la défcnilteteon ni 
■urcetaive. 

Ail» indication» qui précèdent, le* obocrvatcur* sooJponl bien joindre celle* de 
tOQile* phênomèoe* qu'il* pourraient moarqncr comme «bgnr* «riatér^t; telle# 
sont br» modification* qui Mirrimnenl dan» le» «Htear» et te* routeurs de* 5oiir* on 

do» feuille», cle.*în serait surtoutidéairer qu’ils pussent joiwlreAlenrs tableau» 

tes inifiealioos par jour, de» température# movenne* 5 ou, mien» encore, te ma»i- 
Qum et te minimum de te tempifraturede chaque jour. 

H. Edin. de Sel»» Lxmgcbamp» a demandé que rAcadémte, dam »e* reroiiH 
mandation» an» ohaenateur# de* diflëtenl» paf», tetir pn»iwHiai de tracer, i de* 
époque» déterminé*#, un uWea» de l'étal de U régéiaiioo, afin de compléter te* 
donnért rebiite» au» dates de te feuillaison, ite te florai«m et de la fwclifica- 
lion de» plante*. Voici le* asaoiage» qu*il y trourerail : 

V De donner une idée générale de te règéialion A nœ époque importante 
de l'année; 

î* D’oWer i la diSeullé ite bien prédtcr le» date» pour cenalne* pUmte* qui 
M te dévclopfw ni que tentroicot , i une période où te chaleur a peu de force, ce 
qui fournil de» date* d'autant plu* arbitraire» «pic te# fesiUle» et le* Iteur» »e 
dé»eiopj»eol pour ainsi dite une à une; 

5» De perrnettn? an» jiertonne» Iwii orrupôea, 00 Mmseat ah«cnic*, »le faire, 
au moins plu*i*-iir« W* par an, de» oboertaltou* atile* et eom|MratiTe», en por- 
tant toute kur alteniion sur un jour fi»e; 

4* D'iiMliqorr, re jour>te, te* |4aiiies ilont te floraison ou te fetiilteiMin est 
féfiérale, parfiXte ou dtipnratt *. 

I. e même lysléme pourrait être *ulri pour Ir règne animal. 

O^rrvatians pour tn période diurne. — lmlépei»iteminenl de* annotatKui» 

de chaque jour , qui fortaent te eatenJrter de Flore, U est irês^ricu» «renregit* 

t Peur te» Ob*ervBlioosde<t«Ui},'royctle»»ii>1rortwft»d<i»nee»|4r)I.S|ifiBgdBa» 
te tome IStt** partie, «te» flü/tetii** de T.lradmie reyote d» /tetyifi**, pa|e« I» et 
SuisBtite». 

# Ka titi!», M ■ d« Setys «t bmî mus asoa» tenle nscc siKces ea mai de ce gnire à 
Lteg* et s Brukclle*; depuis. MM. BcMjiieà, • !t»miir, Uewalque, à Sia»«4ol, Okaye, 
à VTareriuiie, d Hu*»o«,« V«f1«a, m »oal Bktoeies à et» atuervaliom, fisées au SI 
m*rê , au tt srrt'l et aa fl erteten de «linqae aaaée. 

poux la r*tiu.si*M, on repeeseale par t, feuilUfre complet; feaillee au* troi» 
quarts de leur graadeur; l's, mnitiè grandear; *•*, quart de yraadeiir: ' a, beurfeons 
oossfli ou trés.fietitce feoiUe» îaitiBle»; enfin, parlievryeMs, 0 * coteail tealevenl reus 
qui lont à naoilie oa»crU. 

Peur U riMsieoe , oa rsracténtf >eo état par iia mot, en iadiqusnt ai «tte ni umlh. 


pour tenir compte autant que pntuûbte de l'exposition de* (Haale», on indtqne, 
à Prague, par le* lettre* N , E, 5, 0, w «Ue expoaiiion e*l plu» |MHkuiH*rcmcnt 
a» nord, à l'ea, au *ud ou i l'ouest. Le* «gm*» — et indlqucQl encore u les 
pteote» croissent à l'ombre ou en plein soleil. On pourrait adopter une ncHation 
scmhtekte; l'abscoce de signe exprimerait l’état intcrméilteire. 

Bèc;*c AfiMAi.. La partie de La KÎence sur laquXte porte notre atientioo 
repoM sur k principe ph» aioiogique que tout être organique, soit aninut, «oit 
plante, a esseniirltensent besoin de Pair atmosphérique, tant potir *e détclofqicr 
que pour se conserver la rte, cl que win dételopprateot et re»ernce de te* 
foucûuns, de *r* iiabitudc* sont arrêtés ou oaodifiés par le* cnodificaiUMu de 
ce même air almosphériqur. Ainsi Ton (dmrTr que des to-itedie* «qNdémique* 
o«i rndéinique* régnent en crrlaioc* taîions, en certaine* année*; que te pro- 
géniture du Uèsre common ue *c développe pa» toujours égatemcni bien; que 
|4usirurs rougeur* pullitlent , inc année, dan* une localilé, undis que, l'an 
d'apre* , en y en ironrc à priée k iMMnbrc uormat ; k i^rf , le cbm rvuti perdmi 
lettrs buis à une ^>qqne qui ii'eU pas invariabtemrnt te même chaque aiu»ée. 
Pour citer encore qurlq«ic» autres r»empie»,égakQ*cût facilo* A saisir, nesoyon*- 
iHMis pas te peolri» grise élever avec de* niceé* varie* ta oombrrusc famiJk ? 
L'hirottdrite, le martinet, te ptmigivol arriver dao» no* coittrve* et k* qiiiller à 
iinc épupie plu* ou moins reculée de t'anixér? La chenille et k haoncton commun 
nous effrayer quriquefoii par i«mr nombre dan» nos ptentatisHis? Notre Iwt 
doit être d’ohtcrver te d<rgré de conaexkm qui existe entre Faiiiiual, te plante 
rl l'air atOMMpfaérique, d'indiquer par de» observations suivie et faites con* 
scn-aricuseinenl rinflucnce que ce* être* éprourcol <k te part du tuîliru dan* 
Iftpiel ils V neni , et de Ucher d'cxplK}ucT ainsi «l'uuc manière |M 0 »iiiie le» |diétw>« 
mèiHfs de reapi'CC de ceux mmtioitBis plus haut. 

Dan» le* animaux, i l'état «k nature, l'époque de l'amsuplement ou saison 
ib-s amours, celte de U naissance, reite de la mue, «oit double, «mt simpte*, celte 
de» migration», celte «rcngourdUsemrni et de réveil, celte d'aiqxartlion, U rareté 
ou ralmiulancr remarquable d’une e»p*'M, »o«h les |niuis qui iloivrnil être ob* 
aervM ci indiqué» avec esactiluite, coujointrmcm axec le» obvervalkn» tn«-tri>rO' 
lugiqiKSL 11 duit y avoir entre m deu» genre» d'<d»servalHMM unité Je temps ot 
uutte »te licti , cotelitHN» iQ>li»prn*abks, puisque c'est «le* donmW résultant de 
ers observalioti» que doivenl être Urée» le* ronséqvtcnec* générâtes. 

wuwrsfOTte. por»i«4/«, iitsMKrr, ÿr w ute on terMiaer; par Mit«n)d qu'ils soot 

sur te pivîui d* t'ouvrir. 

' E*Bn, pour rB»twivLw«oo, «m f«pr«*»<«l* a|iproximati»*«Be«l par I, «1 0 

laquaalilè de feuilles qui resleul, I siguiSanl que loale» tes feuilles eu A pe»i |«fc* wnl 
encore eu place, et 0 «|u'rtles vont entirri'usml tomlièet. 

f Les obsrrsslions uinf néliquc* cl nétéoroloftiques de Prague ir fool sur une étkeik 
très.grunde , uou» U «tireclMU de M. kfeil , et merileut • plusieurs egerd» «te servir do 
■lodâtev m re MapiuHiarAa inuf MciMiru/oyùcAr BarAorAtuuyeu ru Prup. Vi^ex 

atBi* le» nreltents Rapports «le M. Frilach ; le Y* rulumc des .ll>JteMd/ui«ye«i Jrr 
fidten WuiiscAra CeorifarLv/l dre ll'wcraarAts/ren . qui vient de puruitrr à Pra|ue, 
renferiMi atoui deux mewaire» de ee savant, l'un sur te métèDrolupie pour t'borison 
de Prague, cl l'autre sur tes obsecvatitwit de» pUute» dont le» (oroltes s' ouvrent et *0 
fenoent chaque jour. 
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U>*qu« olMcnatetir (ormerj uo taliieju de eei oWrvatioot, cl il y tftdiquera 
eo tcnaei teduu(|uct, anunt que poMiblci le* uiimaiii qu'il aura obecnrdi. 
C'cci le relevé «le cc* ubleeui i>arii«b qui ter* le potut de départ <!e« inducüou 
oa coroilaire* aenraot A Hier quelque* luis de U oaïufv. Oo coo(âit «hxic que cei 
lablcaui doit cm être dresM* a« oc la plus grande euctitude. Oo ae dmiumle pat, 
du reste, io«(e« le* diiiculték qui accoupagociri de lelte* reebrrehet, nuis U coo- 
t iem de »» pas perdre de vue que les prauiert mais daot U>ule sdtnoc s«ol toa- 
Jaur>éptQeux,Minoutqtiaa4ibexigeotleooc>co<m4ruagraodD6aUir*depvr«Mii»RS. 

ACq lie reodre le noile de* obtervaiîoo* li’mtsiiafidei uDÎIdriM, oous alloot 
énatodrer qudque«*iu>i des prtocipaui poialt »i»r ksqadtnouf cro;eiM «tefoîr 
appeler de prclcrence raUeatMo des oheervateur*, eo les prêretiaui qoe les e^ 
pèoes les plus ooiBBiuiMt, et qui soot rcpedeeniôc* daot k plut de coolrdei, 
ptrameul , sous fdusiourt rapporlt, develr iaâpirtT 1c plut d'blérét , et que le* 
obten Jtioas Ie« plut inporUaict terouteellet qui auruot été faites i ta cnspagac- 
jVammf/èrrt. — 1. AppariUoo fi relraite dcscfaauvaAtourit; 

± Fréquctiee ou rareté de quelques iotectivores . taupe, Fa/pa ntrop«o,- 
ouitaraignet, Sorex; de quclq«»et rot^eurt «les geores Mtif el ^rcleoia ; 

8. CotamcoccmfQt et fin du tomondl léthargique des loin , JVyoxiit ; 

4. Uiw des caroatsier* de genre Jfiuteio. Apparition et retraite du bhtmu 
{JtfUs taxuM f après soo teoM&rtl hibernal). 

fieptUn. — ftt^iraiic, réveil et aecmipIciMat des batracietM : grraeoükt, 
faiiteites, crspau«]s, salaauodm et triioQs. On ob*rrsiTa austj le réveil de 
la eiwlrmre à collier (Colubrr niifri>). 

ifol/usquei. — L'époque ou les gastéropodes terrosires et fluviatUe* quittent 
leur retraite, les preauers pour venir ramper sur le sol , les leeeods pour nager A 
la surface de l'eaiL 

CHle oti il y a «les cas d'empoisoooeawnt par les dmuIcs 
Iiueeuf. Apparilkio des iaeecies luivaati * : 

Mrlpleelb* vi>1|«th. [Uiatmitm mkai'r».] Pioris rapoe. « ?<sp«. ,P»p. d» cAmu.) 
L>IU resiealpria. iCeniAon'de «/pcia.] Olias rbàoini. n'IrM.) 

LitrufrU t if idU4rM. |SaairrviU« vrrS».) Stomeij't c«ldlr»n«, Cuirs |wpi««». 

LibdliiU «l«pr«*u. «ptnlM.} [.Slewozf. «etu»*.] 

fEvrbea rvaatra. i.£arAn« Wiwa.) Prtit sUpbvUn appelé MivticAr «Torora. 

Cnl*piary* virira. iCtiUfti. Apia nspAiHra. ,^Sntr«,] 

Ephê»cra allipeiMii^tfipfcfwéra alSijwuwa ) Veapa vulfarva. iCtiép«.J 
Pteria rardaaiiaa*. i PavttfMi aururv.) forwira. (t*<vun«iia.) 

Vatieua articB. ~>Polycal<in* i». BiUitf b<iKutauus. iBékoMprècDc*.} 

Pour ia sauterHIe verte, il serait boo de marquer la première époque «k la 
stridulailoo do mile. 

Peduonf. 1. Indifpicr, à dm sutioos situées sur les grande* riricm et 
nr kl Oeotes : 

L’époqiio où reraonicDl, au printenp*, tes espèm du grnre Chipe, oommees 
alow, Clvpta aUaa L., et sardine, et La Cote, Alo$a fiitta (en flamand oirpuéaeAy. 

De même pour k* sanmoos el les truites, Satmo nalar, Salmc trutta U 

De méene pour k* esturgeon*, ^riptnsfr L 

3. Ouaot aux poissons «pii m quittent pas U ncr, observer, dans la ports eu 
sur les cdtri, répoque où arrivent: 

La premiers harengs, Oupta hartngtu L 

Les premirr* maqurreaui, ^couiher j oombrw L., et quelque» autrm pobeou 
vajageurs irrs-conunsns. 

Otseaux. — Pour ce qui coiMcmc 1rs oiseaux, doqs ne c/ovoai pouvoir mienx 
kire que de reproduira oo extrait de U ooltce «le M. de Srlj's-I^gcbanipt, que 
nous aioiiS présentée 1 la sectioode seologk de rAsvoeiatioa britannique. Ion de 
sa demièir réunion A PljrnMuüi : 

• La leologie et la botanique derairnl W promières être inlerrogéa , pour que 
Pou |Mji l'atsutor, chaque année, jus«pi'A qud point 1 m variations dans la conaxi- 
(uüon météorologique peuvent avancer ou rrtarder l'apparition de eertiins ani- 
maux ou la floraison et la feuillaison de* plantes. 

• Les naturaliste* belges ooi n^onn combien ch obserratioos , avec des datas 
précise* et répétée* pendant plmieurs anné», rendront plu* exacla le* mojenoa 
qiK Too cbmfae A indiquer dans les faunes et les flores locaks, je dirai plus, 


«tans la faune générale de l'Europe j car si le» lOologUias des diversa régioos de 
celle partir du rooftdr répondrai A notre appel, combien ne sera-t-H pas iniém- 
saut de pimioir tracer sur une carte géograplûque, le vojfagr annuel drs fairon- 
ddies, des grars et d* tant irautre* oiseaux rojrtgeurt de long cours, «knt 
chacun de noos no peut parler que vaguomont, faute «Tobscrraiioos conparaiim? 

• Cesl dans le but «Taasarer la possibtUlé de ceS oomparalsont que Je crob 
utile, pour roraidiologie, d'inviter sérieusemrai les naturalistes A ooneeAtrer leurs 
observations sur uo certain nombre (Tespèecs qui sont répandues dazks lauto 
l'Europe ou A peu près. i*ai cru devoir, pour cette raison, choisir des espeee* 
terrestres de préférence anx aiiastiques , parce <{ue leurs migratiOQl s'étendent 
avec plus de régiilarilé sur toutes k« légions, et que leur détermioaiko est plus 
facile, au |>oint qive lorsqu'on habile la ville, oo peut faire faire les observation* 
par dr NAplH cbasicurs, tous ces otaeaux a;ant un nom vulgaire dans les diver» 
dialectes de l'Emopc. Je suis loin «k nier rulHité d'ofaservatiens sembüblca sar 
le» migraliooB des <u»eaot d'ran; mais, Je k répète, Je crob que, pour k* pre- 
nirrev anrées, oo aurait peine, faute d'un aaseï grand nombre de slaiioQS, A 
recueillir «1rs dortnée* sufluanta pour en dé«}uire des résullats généraux sur cas 
espèces, qu'iwi oe trouve régulièrement que «Uns k* grands marab oo sur les 
cAtes mirvlimrs. 

V Je propose donc «Tétudier, A partir de IMS, la date préebe des migrations 
«ks espèces snivantM, que Ton peut répartir rn quatre sections : 

1* Le* eisca«ix (comme rblrondrtle e( k roMignoi) q« vienireot passer l'été 
chez omis et y nicher; 

3* Les oiseaux (comme U grue) <|ui soot de passage régulier, mabqul oe 
fuot que passer uns s'arrêter; 

S’ Les oiseaux (comme la ooroeilk grise et k tarin) qui aéJourncDt dans notre 
pajrs tout rhiver et disparaissent dans la beik saboo; 

4’’ Le* otKaux (comme to Jaseur cl Feiseau de tempêtes) qui sont de passage 
accideutel A de* épuqiK» indéifrminées. Je me Miis départi des priociiiM men- 
tionnés en iudiquaot cette dmiîère cUs«e, mais J*ai rru qu'il serait important 
de porter rauraiioa nr deux ou trois espères dont ks causes d’appariüon sont 
tnrououM , comme potir k Jdscur , ou sont tout à tait en rapport aroc rcxbtenos 
de* traipétes maritimes, «.'omrae pour la /Voee/hxria peiapfeo. 

• Ls pmaièrr division sera, Je pente, composée des même* espèces pour toute 
FEtirope; mais il n'rn sera ims ainsi dns uob autre» : dans IcUe contrés, es 
Hollaodc, par exemple, U cigogne sera dr la première dirision, tandis qu'ail- 
leurs elle appartiendra A la secomk, comme en Belgique. Il en sera de mêoie 
des troivirme et qnalrième, selon U ItüUido plus ou moins septentrionale ou 
seront faites ks o]m«ti allons : et ce sont Justemeot ces rcctiflcalions qui kronl, 
Je Fcqiêre, appnktcr Fuiilité du travail que oous désirons voir cslreprendre dans 
k plus grand nombre de keaUté* possible. * 

Oitfoux choitU pour tfs obstrtattonM — 1* Oiseaux qui passent Fêté i:n 
Belgique : 


(>p««ln 4 »pm. 

Hirundo «irbvc*. 

— nistics. 

■— rtperi*. 

Moveiesps grÎMoU. 
L«oitts rufu». 

Oriiila» galbul». 

Enibcnta hortuliaa. 
MtiUrin* albs «l VsrveUi. 

— d4Ta,r«iA. 
SsxkuU rwbair». 

— irnaalb». 

Sjlvia tilby». 

— pba-*a*eunu. 

— slrvcapiUs. 


SylvistriKbilu* rt rufa. 

— livpolaî». 

■— pkfutfrb al arundinatM. 

— riaerva. 

— ramara. 

— faoTtrnkiv. 

— ’ phragmilb. 

— letcriaa. 

l>»r« 

Cuealnft canerus. 

Columba lurtur. 

Pafdix retoraii. 

Ctex praUwil. 

Caprtinul|i«v curopcias. 

Yiiax torqaill». 


3* Oiseaux <k paasags dotibk cl régulier , au printemps et en automne 


Havtcsps ficeüala L> ((acbwssTcm.) 

Turda» vi*c>vorui. 

-» pdarb. 

— « maiicuv. 

Cbarsdriu* pluvialb. 


Aumt •ageluv. 

Cieoais stba. 

Grua «aerea. 
Seslooaa nulkaia. 
livgttiu» i|$a»capiU«». 


* Doures qui p r â t é d ai,uousatvoas suivi laiod ka Gsos dsM.k p f o f ssas «i r Csa>ra b n . 

* Celte lbl«, «ke * M. Edm. de Seiyi>L«Mi|ehampa, s été revue et rectiflée par 
ki cl H. LmoiivI Jcnyui , Idle qu'elle se trouve «adiquée fMge iS. 


* La liile des «i»e*ax , publiée en IA4», a subi iei quelques «iMiHfieatîofis roav<^- 
nues cuira MAI. Jenyus et de 8elys>Loa|ebaaip*, 1er» du i«iMr de ca dernier A Swaff- 
bam-Balbecb,cn tUiS. — Veye* le* AalkCiMdeFAadnMe, t. lUl, Impart., p. a*. 
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uoe Ml^gofie Sp^ialf pour les oueaitf chjWoirs. Oo l< jour W le * 

cbant da |>riQlefD[M, qo'il iw fiut p«» cotifoodrc avec le cfi il'appel d< louie ^ 
uisoci, aura éli entendu pour ta pcmiêit fois. De ertie manière, oo donnera 
de* Indication» plo* ciartw, car le p«ii trè»-bH-a qiK le Ko»»ii*i>oi, par 

etenpie, loil arritd depois J*»” lorsqu'on rcuteiid chanlrr. (hi 

pourra coo»aier ainsi arec tilililé «l pr^iiioin IVffrt de la «Isoo *ur plusieurs 
oiseaui fédeniaâres, dont le rbaat connu de tout I* inonde oc «e fait entendre 
qu’au prinlemp*, le Pinson «t la grasae Mésange durboonicre, par cteople. 

N. de Selj«-l.oDgd)ai»pc croil devoir intisier Boios nir 1a déleminaiîoQ de 
Tépoque de* départs, dont il reconnatt foule b dtficulté que sur ecite des arri 
réet; etpeodant il cfintîMidrail de faire dee eiceptMO*, surtout pour le* biroo- 
(bile* , b* eailbs , b boebequeve alba et la coraeUb. 

On observera l'époque de» congrégations «Tbirocidelte* qui m raieeaiblcnt i 
ver* la fin de sefxetnbre pour le départ , Unds» que quelques birondelle» îsedvet 
continuent A séî<nimer jusque rm b )** nosemliee. 

On pourra toujours ajoutir, en sa» de» OMeaua indiqué» sur U lisle, eeuv de 
pftsuge etiroordinairc <m acrideolrl, qui n’aurool jamais ou presque jamab été 
vu* dans le p;s qu*babite robservaleur; mai» U cimstenl d'être très-sobre de ce* 
«tâtions en debor* du pft^ramtne, pour êfUor b* erreurs où sont tombé* qiKl* 
qo«».ans de* oaturaliste» , râéi d’ailkurs , dont le* obM'rvatioiH ont été publiée* 
et qui oui mdiqué U paiiopr de plusieurs oiscaus qni bien ccrtainesncni habitent 
tonie Tannée leur pa^s. 

Aux ofaoervation* *ur k» arrivées et sur bs départs de» otseaoa, on ponirait 
joindre encore aiec avanuge celle* que demande H. Caotraine ; 

Sur Tépoqne eù tee corbeaei , les étourneaux , jïurnui vutgcrii L, le réoob- 
sent en troupes ou »e divitenl par coupb ; 

SurTépoqueoù U pi«, Corma ibeoL., coomenee son nîd; 

SurTépoque de b mue; 

Snr l'époque où k moineau, FringfUa domtsHcn L-, se chobit une compagne j 
époque marqué*! de setstea oragtoie* qu'on distingue aonvciH mieux par Toreilk 
que par les ;cux. ifoter auMÎ l'époque où il coomcoce A construire *oa nid. 

• On doit , comme b fait o b ee m r M- Caotraine, indiqoer, autant que possible, 
b* circonstances locales qui penvent détmoieer une etpece A j prolonger son sé- 
jour. Aitui,niiroodelb était comre b 9 octobre 1841 en Immense quanriiéibns 
le voisinage des station* du nord et du midi, aaebeminde fer deBruxcNrs, larxlis 
que cette espèce aveii quitté (üand ver* b 1 7 Mptesabre, et qu'on n’en voyait pf»« 
que quelques individus à Alfa, b 25 du m^me mois. Ce kmg séjour oc <b»rail-it 
pal être atiriboé A une lempt^ature pin* ébvér, due aux locomoiives qui y sia- 
tionoent, atoi» qn'A noe phr* grande abondance de nourritere qni en est la 

JWitü? ■ 

Dans son travail rar le* pliéooanènf;» périodiques du r^ne animal , publié en 
1848 , dans b tome XXI Jes.VéMofrradrr^codrmfe, U.dcSel}sLoogrhamps 
signale une laciinc dan* l«* ohservatiuns rebtlvc* aux oiscanx * 


y Oiseaux dont le* miles oKml des caroncules cJiamtie* pétulant la repro- 
doction : 

Tetrae «ruialtu» !.. Ans» ladoms L. 

— Irtrix L. 

4* Oiseaux doat les mile* préseaient des oroemenu supplémeniauc* en plumes 
pcodaol b rrproducùoji : 

Carbo ««rweesuat et espèces votiioes- Macbrlrs pugnav I*. 

■ l'n grand nombre d'especes exotique* pourraient fotarnir des obeervalîoas 
analogues, notamment les veuves, les colingas, les »ouis*mangas et beaucoup 
de tringille». 

• U faudrait marquer chaque année b tDoment où cet ebangementa te «ont 
opérés an prinlemp», et Tépoque de Tété ou (b i'aiùomne où b livrée dlitvor a 
été reprise. On eon{ 0 «i que ces observatHuii ne peuvent guère se Caire que dans 
bs pa.vt où m oiseaux sont sédeataircs pes»dafit b période où b piomage puac 

' d'ufM livrée A l'autre- 

■ (te observe cher pbsileurs mammifère* des rbangemenu tout A bit analogues 
A ceux qui existent dans b plumage des lagopèdes; je citerai, par rxrmpb, 
Thermiae (iVuitebi erminra), bmuM bâtis (Confl lagoput L.), b Ibvru des 

> Alpes {Ltp*i$ inriabüi» Pall.) et b* espècre voUines, du Norrl des deux coniî- 
ne»U- • 

Dans tout ce qui précédé , U o'a point été parlé dev pliénomènes {briodique* 

I rebtif* A Tbomme, parce qu'ils sont en grande partie du domaim- de b UatiS' 

, tique, dont nouaavooscni ne pas devoir nous occuper id. L'icilueoee des saison» 
ne se manifesle pas srnbmmt snr bs oaisvaoce», le* mariages, les dé^, bs 
maladi'-s et snr tout ce qui sr rap|»orie au physique de Tliommc, oiai» riKOre sur 
^ ses qualités morale* et întdlectuellev Lea aliénalious mentale*, b* crimes, bs 
I laieides, les travaux, bs relations uonimrrciabs, etc., sont loin «J'élre ouméri- 
, quemenl les mêmes aux dilTéreotcs époques de Tannée. Cnl là an champ de 
recherches immense, qni certes o'offrepasmeins (Tiotérét que celui sur bquel cou* 
appelons Talteotion de* oheervatcur*; mais tous cr« traranx sont iro|» éiendns 
I pour qu'on ne cherche pas A isnter ceux qui peuvent être prit séparément sans 
piejiHlice pour b teboce V ^ous avons d'aiUeurt ta certitude qulU occupcroni à 
I biir lour des savant.^ spéclabtneot versé* dans ce genre d'rtndr* , en sorte qu'oo 
I peut concevoir Tcspérance qu'aucune partie «bs phénomène» périodiques ne 
. demeuma eu souffraoce faute d'observateurs. 

Bruielbs, b 33 avril 1S33. 

A. QIETELET. 

* P<M»r le» pKêrtetDrnr* {«ériodMpie* relslif» A nKuume, va}ea In ionlructiou» d«t' 
née» psr M Sebvranu dan* bi. fX <b« ffM/IrtÎM d< }*4sndétr»i<, 9* part. , pp. itU>l3V. 


tt. B. Ia$ penonMH fui reudrout h«H pmJft purt « rel r^ArrrAr* mti priéM d'«dr«*arr t«un muboto • r.lcrWrimé r*yuJ« dn wseiwv*. d« teUrr» tt de* buiur-ort* de 
g(/|;^i»r,«us SM mmUirt prrprtmi, à TOAs mu S iw' r » reyu/ dr SruztUet. 



TABr,EAÜ DES OBSEftVATIüNS POUB IA FEUltUISON ET L’EFFEUILLMSON S 


Faite* à , par üi. , penthnx f umti^ 18 


?ION8. 

PCmLLAlUR. 

ErrcofujuMM. 

i>üM8. 

rClIlLLàlfiOR. 

rmnrautsoR. 

Remarquet. 

ketr cim|)Cftlrc. L. . . . . 




Hippopbat rtunooidn. L . . . 




— pwitJo pULaoitf. L. . . 




Ujilraofaa arbocnceiM. L . . 




-> HcdiariBuiD. L. . . * 




Jugbai ft^a. L. 




Æ«culiu hippttcttuoura. L . . 




— B*Sra. L. 




— tiitca. Pen .... 




UfiodcedrM) talipilera. L. . . 




— javÛL U 




Lonkara perkltiMtiuia. L. . . 




— Di»crocl4r}ij«. Mirb. . 




sympbonrarfHM. L. . 




AnjB(Uhi« coacuiDit. L. . . 




uurica. L. . . . . 




— pmic«. L (d Mid.) 




— xjlnieofli. L . . . 




AntfelocbU lipbo. L. . . . 




Magnolia Inftriala. L. . . . . 




fietuU »1ba. L . . . . . 




— }aU(L Dnf. .... 




— alDM. L. 




Mnpibia gcmanica. L . . . . 




Berbcrii L . . . « 




Uoras Qtgra. L 




Bi^oocit* «AUlpâ. L. . . . . 




njîtadclphua corooarùu. L . . 




— radioDi. L . . . 




— biifolius. Schrad. . 



C«rpioas bdolut. L 

. 



Plaianua accrifoUa. Willd. . . . 




Cdùj coribu. Dnf. .... 

. 



— occidcnta'i». L . . . 




Cercia MtiqwufmiB. L. . . . 




PopuJat alhi !.. 




Corrhorw jiponka». L . . 




balumifera. L. . . . 




Cofjlu «vclUiBa. L , . . . 




— irtiBob. L . . . . . 




— * coluraa. L . . . . 




Prunu« arauiiiaca. L. {> abiie.) . 




Cral»gui coretor-a. L . . . 




— oerastrt. L. (J. Iiig. noir) . 




— ot^arBOtba. L . . 

• 



— doetattica. L (J. gr. d. f .) . 




C;ti«us laliurpum. L. . . . 




— padai. L. 




— ■ 'muiltlbftu*. L. . , . 




P(d>*a irifoliau. L. . . . . . 




Ctonjina» ruroftciu. {., . . 

. 



P/rtit commanit. L. <3. berg.) . | 



— lalifoliu*. MilL . . 




— japonb-ji. L, 




Fai'us eaitaoca. L. . . . . 




tiulae. ( i. caiv. 4rdls) . . 




ajhaiica. L 




— fpeçtabili*. Ait. .... 




Fratiooi au'cWor. L . . . 




Oacrcui padHoeulata. Willd. . . 




^ ii'islauilifoUa. Lan- . 




— acMiliflora. Smith . . . 




— omiu. Ik . . . , 




Bhammiv catbarticut L- . . . 




GinL|'o bitoba ...... 




— • frangula.L. . . . . 




GMlUcbb borridj. Willil. . 




Ebua rortaria. L. ..... . 




— iot-nnis- L. . . , 




^ COltQut L. ..... . 




Gjncwrtadus caoadnwt. Lan. 

. 



, ». tjpbina. L 




' Lm prr*o«n«« 4{ui prvuNal part aax obwfrttiaAS 5sf lo» pbé»<H»i!Be« p*fi«diqiM« du r«^« «é|^Ul peu««Dt p>p pa» «lr« t«atp» an c>*araat d<t m^bralian* qa'a 1 

•otiic* U no«PBrUl(ir« dam ta d«ra«m tanpa. 8‘)ua avae» 4as« cni devoir, aHlant <{ur p<m«bla, roA»rver dan« c*t lütr* It* dnwtnîaa’wiB» lioécnaea. Laa t*\>ceaa qiaa b aalwa> 1 
ÜMe du ^<lrd a’a point eoeaaca, aat âU dâaîfDéaa par In «001 In pitu |«iiiralea»( adniia. I 
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if. 


j Ilia JfiMTicJfM. L. 


Bubits ^ei. ....... 

— otloratu». L 

Saiu alla. L 

— Wb^looica ...... 

Satuburus cbuli». L- . • . . 

— sigra. L 

— r«OTÏi3J4. . . . . 

Sorbtu aiioiporia. L 

— (lomcfücj. L 

Spirtca bdla. Siens 


I ~ parsifolia. UoSici . . 

2| plalvpbvila. Vrol- . 
i| rfioiis cJotpeiUti. L. . . 
Vacrioium lu^illut. L. . 
\ibarDum btilaoa. L. . . 
— opulus. L. Q. sitnp! 
I — — L. Il, pli:n. 

[- Vitea a^fons casitis. L. . . 

I Viüs stQîrera. L.(3. rh. «bir) 


î: 

I 

II 

w 

f* 

J 


TABLEAl DES ORSERVATIONS l*OL'ïl I.A KLOUAISON ET U MATURATION DES FRUITS, 

Faiteê à , par , pendant rannt'e 18 


nous 

riOBAJSü.l. 

nCCTIFlCATIO.^. 


FtOHAlSOn. 

rtucTjrtciTiorf. | 

ficmarçur*. 

AuniJiiif mollis. L. 

i 

1 


A*(ranlia majtHr. L 


t 


Àetr cdtnpestre. L. 



Atropa bHi.idooa. L 




— |MCUtId'pl>(âOUV L. . . . 



Asena vatisa. L 


; 


— u«ctuKjiu!P. L . . . . 



MU' p«mmis. i. ..... . 




Achillca iNserram. fiherst. . . . 



Berberis sulgaris. L 




» raUli-luliuro. L. . . . . 



Bceula alba. L 




AcooitiuD lupcllusi. L. . . . . 



— ainut. L 



Æsculus bippcKAsUBani. L. . . 



Bignonia Caul|i.i L 


i 

1 — AKfostAcbvs. Mich. . . 



— radkans. L 




1 — pafix L 



Hr^oDia alba. L 




Ajuga rq»4aot. U 



— dioica. Jacq 




Aicca ftitea. L. 



Buplialoium conliroUum. TV. . . { 

! 


* Alliurn snimim. L. - . . . . 



Buxu< K(ni>enirrfis. L j 



Aii»ma pLioiajo, L. 



Camj»anul.î |fr«ïcîfoRa. L. . , . j 



Alüurca oOiriQaJis. L 



Canliiu' ia.srîaimi. L 



AmvgJalin<«Dmiiinii.L . . « 



1 

Car|*inn' betulus. L 1 



— pmifa. L, (5. ma<I.) . 


' 

1 

Tasiia mar^bndtca. L .... 



Aaebovi sro»|imIreai. L . . . 


1 

\ 

Cranoüiuy ainrriranus. L . . , 




Ao(!ramcJa polifolU. L. . . . . 



corviata. Oof. 




Arcsikio« hqiallca. L . . . . 


1 

Cefi'is siliquoslrum. L. . . . , 




— îKisoroja. L 



Cbeiidunlum maj'.is. L. . . . . 




— raoQDmloîJes. L.. . . 



Clin %.ini iKmum Irurambcasiua. L. 




àngdira sfcbiangcliea. . 

• 

1 

Chr.uocuiQa lioiMirii. L . . . 




' AatinlHnum majos. . . . 

. 


Cklhra alnifolia. L 




, Arab(« raocasifa. WilM. .... 



Colchirem auiiiiDn.ilc. . 




I Ari«(4ocbia clemaiilrs. L. . . . 


» 

I 

Colulca aiUwrwns. L. . . . . 




— sipj». L. . . . . . 



Coosallai ia bifolia. L 1 



Arum macuUlura. L 
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